
42
AOUT.—(Contiunation.)

bèrent aussitôt d'elles-mèmes, et les portes s’ouvrant à la parole de l’ange, 
ils sortirent, et Pierre se trouva délivré. Plus tard Pierre fut encore mis 
dans les chaînes à Rome par Néron, avant de souffrir le martyre. Les chaî­
nes de Pierre conservées à Jérusalem ayant été apportées à Rome par l’im­
pératrice Eudoxie, Sixte III voulut, de son côté, montrer celles qui étaient 
restées à Rome ; et par un prodige insigne, en les approchant, elles s’uni­
rent d’elles-mèmes, en sorte qu’elles ne parurent plus qu'une seule chaîne 
forgée par le môme ouvrier. Ce miracle donna lieu à la fête de ce jour.

2 MER.—Octave de Ste. Anne. (S. Pantène, père de l'Eglise. Sicilien de naissance,.
il était par profession philosophe stoïcien. Ayant fait connaissance avec les 
chrétiens, il trouva tant d'innocence et de sainteté dans leur religion qu’il 
l'embrassa avec empressement. Ayant été mis à la tête de l’école d’A­
lexandrie, il en fit la première école du monde parses savantes leçons où il 
s’appliquait à reproduire les beautés des chants des prophètes et des écrits 
des apôtres. Son éloquence était si douce et insinuante que S. Clément 
d’Alexandrie l’appelle l’abeille sicilienne.)

3 JEU.—Invention du corps de S. Etienne, premier diacre, martyr. Gama­
liel, docteur de la loi, avait donné la sépulture à Etienne, après qu’il eût été 
lapidé par les Juifs ; mais le lieu où son corps avait été mis, était tombé 
dans l'oubli. Ce ne lut que 400 ans après que, par révélation divine où 
Gamaliel lui-méme apparut à un saint prêtre du nom de Lucien, on fil la 
découverte de ses précieuses reliques. A l’ouverture du tombeau d’où il 
s’exhala en même temps une odeur si délicieuse qu’on n’en avait jamais 
respiré de plus suave, il se lit un grand tremblement de terre. La multi­
tude présente était innombrable.et il s’opéra sur le lieu même 73 guérisons. 
Ce fut à l’occasion de celte découverte miraculeuse que la présente fête 
fut instituée.

4 VEN.—S. Dominique, fondateur des Frères Prêcheurs. Il appartenait à une
illustre famille de la vieille Castille. Conversant sans cesse avec Dieu, ses 
entretiens avec les hommes, même les plus saints, étaient toujours courts. 
Un jour une pauvre femme lui demande avec larmes une aumône pour 
racheter son frère, es-ilave chez les Maures ; mais Dominique qui, à peine 
Agé de 20 ans, s'était déjà dépouillé de tout pour les pauvres, lui dit dans un 
élan d'admirable charité : “Je n'ai ni or ni argent, mais je suis capable do 
travailler ; offrcz-moi en échange pour votre frère, et je prendrai sa place.” 
Sublime dévouement qui fut le prélude, et des plus nobles sacrifices de Do­
minique, et des plus grandes faveurs du ciel. Il institua l'admirable dévo­
tion du rosaire ; et en 1215, fonda l'Ordre des Frères-Prêcheurs, devenu si 
célèbre depuis.

5 SAM.—Notre-Dame des Neiges. Il y avait à Rome, dans le IVe siècle, un
pieux patricien qui, n'ayant point d'enfants, voulut, de concert avec sa 
femme, donner tous ses biens à la Ste. Vierge. Il priait pour savoir quel 
serait le meilleur moyen de la glorifier, lorsqu'ils virent tous deux en songe, 
dans la nuit du 5 Août, la Ste. Vierge qui leur appareil, et leur dit do biltir 
une église sur le mont Esquilin, à l'endroit qui serait couvert de neige. Le 
lendemain ils s’empressèrent de communiquer la chose au pape qui, lui 
aussi, avait eu un songe semblable. Le pontife, voyant un prodige dans 
ces manifestations, se rend avec le clergé et le peuple à l’endroit indiqué 
qui, malgré les grandes chaleurs de la saison, se trouvait effectivement 
couvert de neige. On y bâtit de suite l'église qui est connue aujourd'hui 
sous le nom de Ste. Marie-Majeure

C DIM.—La Transfiguration de N. S. Ce fut sur la montagne du Thabor qui 
s'élève, verdoyante et ma jestueuse, dans une vaste plaine au milieu de la 
Galilée, que le Seigneur voulut manifester sa gloire. Il y fut transfiguré de-


